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adresse à Ophélia: Madame, pris:jemeteposer sur vos gonons (2, 
— Ah! voilà qui est Wés-gracient!-éotonel Dauglém — dil Archda reg 

: etun regard de bas enhaatá Bangtasi | F 

visage bes honctes myenses demcthevent 


$ 


Î | 


Ed 


hd 


Badseette posilion horizontale ds k Ì 
noirs de la jeune [udiennewercemdatentten sefertonnant jusqu'au eol de bei 
de santal, er ses lêvres de corkit; ardenstzoevebtes jrarde sourire,daigntient en 


trevoirun échafifibf 44° pertes fintosskounees ont baznrs ‘det Comnande p 8 LR 
‘Krinda Hhosbeti beet din fhmmdinouvelfe-denr du Beirgâte, aróéo,-à utidi, | "Colonne, jet els pavlosdriensement: réponder-upisdgemamel. te 

le-phiswantichjprike An Kutdit, et lemjereiardt'soh pêre:céteste vee uuregpitd dé —eiMhiae Arindsssje vainswdgweddesun oet eecaliec jupehitsnruwss wo bekúr, 
lamme lancé au Êrmament. * RA Dee ln „patient, magt, derokhooramed akpnaser devant moi, von buis teus las dix aas,’ 
va Hutt geit. dit DB ig ike egt jé Arivua: grond jourle plus dourdinkreg Jndipdr'ivamersonk et peaud Hidneak „dans moe, necugikdesben Alma: suliju- 
Lifissez:vons atorbt- dins rteterrtesitstann, sti. tindas Voasttes bell pkdè, pesoagni tes bóslakenshs ts poneóde:bianniues, àl, a, goembake oqna Je-deving Ta 


vôrre quelgnejour, et je vousla:rendrai,”; ©” … iesbergiey #5 5 ndi 

las, dit Arinde entinc}imant deôle sur Vögele ef en;dan: 
tittdicatear de sa main doeite garvarentmuant.de prenage purieale 
1 pas fdkir un, sendsjours- si je. voue prenais gu mot… 


domiime hí' Aéut de lu terre: et B PJG du ciel. Croicersvous? GO fole d ï Én 
Vérpric! Croiriezvourds'hier $é vanes gilliink 3 Aiareu que: voas rie: euver pa =_ Colonel ang 


en Gl inument vals wirt vante aimer „eonmikerje: vohe voir bt comine jg voo sfanb aar dpig 2 


hier en ots pere ertoe Vasa t ARA eid enh ever ee A tAnlerigkoonene sreie jam f 
tt gi tte at geente eed Rn neen Raa 
- . ; 18E.ee 4 : - did / « 


tbe demi heere lonel, gu'eves-vons; GLE faire wLonders ts WIJEL cóunmeil pâlitS 3 


ft SHE Vo vbreyporti deeper B MANDO 


Ye paysausa la jouissaaue de loktes les terres des seigueurs, et 
ncquitte pour cela un: obrok (Joyer) annuel, qu'on règle d'après 
la naturedu sol: à part cela, ces paysans ne doivent rien à leurs 
seigneurs, En cas de djsette, c'est au seigneur à les nourrir. On 
=citer Corine etempite de -des-fermiersà-täfqisserfs-e vite 
lage d' Iwanofskoje non loin de Moscou, qui appadjennent à M. 
le-eomte Scheremetjew : parmi les 6000 industri 
‘tent, il y a dent fabricans millionnaires, qui epen 
awcomte riënde plas queses autres paysans: __'s 
Les rapports du paysan polonais gant bien diffórens. Au lieu 
&g sorveiller les travanx des clianps'ou le service de covvée soit 







ne paient 


cdâissmême, soit par un intendant, le gentilhomme polonais trou- | 


"Ve plas avantageux et plas commode d'abandonner ses terres à 
un arendator-(fermier) contre un loyer annuel à payer comp- 
tant. Celui-ci distribue les terres par villages à d'autres aren- 

‘datores, quai d'ordinaire sont israêlites et méritent le nom de 
sangsues, puisqn'ils.ne laissent au malheareux paysan que quel + 

‘ques nippes et sa bulba (soupe aux pommes de terre.) 
_ Gertes, la résolutión des onze propriötaires susdits est noble 

‘s'ilsse fant payer par leurs paysans un loyerannuel, àl'instaf 

‘des 6 millians de serfs de Russie, et rien n'est orpable de les 
faire estimer du gouvernement russe comme cet affranchissel 
went de lears serfs, Déjà l'empereur Alexandre avait aboli le 


‘wervage dans les provinces de la Baltique et plus tard-avaij. 


donne ane loi en verta de laquelle les propriëtaires.de Ruwasie 
peuvent eux-mênses faire passer ears paysans.dans la conditink 
‘des cuitivatears libres. En 1842 on promulgaa uneautre loi:qui 
‘engage les propriétaires à conclure avec beurs: paysans des cont 
‘rentions parécrit au snjet de lears obligations récipraques. Au 
mois de juillet de ectte année, un oukase impêérial à été rendu 
dans Je: môme sens. Gette dernière loia été repraduite toat rê. 
eenment par la Gasette Universelle allemande et aceumpagnée 
‘d'éclaireissemens signés A.de H., initiales qui dósigaent lil 
tustre de Humboldt, Dans ces derniers temps on a commence 
d'émanciper les paysans en Bessacabie, où ils ont la liberté per- 
sonnelle. Beaucouj de nexvelles ordonnances impériales con- 
‘cernant fes serés appellent eette coirdition « contraire à toutês les 
Inès divineset humaines, de 

Qui douterait, après cela, que ce ne soit le ven ardent de 
Vempereur Nicolas de procarer aux douze millions de serfs ras- 
ses de Inenfait de la liberté ? Si l'on n'a pas fait jnaqn' ici des dé- 
marches dbcisives dans-ee-hut, cola tent aux circonstances de 
V'épeqee ; mais V'annêe prochaine amèirera en Russie des óvé- 
nemens d'uue häute importance. 

8 Karin À  : 

___… Haïes. 

La lettre dont nors pablions et-après qreelques extraitsa été 
éerite de Santo-Doniingo au journal le Courrier des Etats-Unis 
dans les premiers jours d'octobre. Quuique de dâte ancienne, 
elle contienl d'âssez euriciix détáils sur des nègoriitions qu'un 
Anglais, M. Hendrick, dé Londres, a'cherehé à entamer avec Ia 

ousgile republiqae, et sur les dispositions de ee pays relative- 
ment &@ prötectorat dela France 


Le 1Ì septembre, M. Heudriek arrivaen cette ville, il entrade 


‘suite en confêrence ater la junte. M. Rendrick offrait à la répu- 
bligne dominicaine dë'lui prêtér nne somme de 7,500,000 gour- 
‘des fortes (nu million et defi sterling), pour trente ans, aux 
‘conditions shivantes 7 ette EEEN Fit Cinqaante-cinq livres pour 
‘cent, payersit én ontre une commisston de cinq pour cent sar 
Je,‚nomina), et donnerait en garantie tous les revenus et toutds 
les, contributions publiques, Sans faive le calcul de Veffeetif 
‘qu'elle recevrait et des intérêts qn’elteserait obligde de payer, 
‘on voi que Saint-Bomingug; en quelqres années, deviendrait 
tributaire des Anglais, qtii, sans doute, par ce moyen, cher- 
‘ghaient à le-ealsmiser, Br 4 

_e Comment aae pauvrecontrée, ravagóécet désarganisée, com- 
Hent war pays qui, peur sontenir ses dèpenses actuelles,, vient 
d'èmettre 300,000 :gonrdes de papier, valant chacune deux 
Îrwses, ‘aurait-il pu payer même les intórêts de cet emprunt 
énumne? Aussi l'opwrion —pebliqne a-teclte d'avanee flötri 
les intentions de | Anglais, et la junteles a soamises au con- 
grès eoustitnant, qui les a rejetdes à Funanimitó. M. Hendrick 
part ce soir pour Santo-Thomis, sar le corsaire dominicain la 
Séparation, cummandant Cambias, navire que le ganverte- 
ment: a mie à sa disposition. Il part dósappoînie, avec la eonvic- 
tion sansdante que | aughmnnante a atteint très-peu d'individus 
ieî et quo fes syupathies fraugises no sont pas àteintes, qrels 
qe'nientété leu eflurte da parti exelusif paurtronrper le bon 
penpte dominieain.: n De , 
verkhsef nons attendons avee Ia plus vive inspatience des nou- 


De OEREN A Gers agter edm pe n- 





— Mais voos te saven tròs lien, mies Arinda... oa m'a appelé à Foreign 
Ofke pour dinner dus; renseignemens sur Ie guerre des Tauge... heureusn- 
ment terminée wejoued’hui. : 

— Je vous aflirme, charmaute Arinda, que je n'ai aucune émotiun. 

— Cumme il treialite-gri:disaat cela! Ë à 

— Mies Arinda, votve père nst 'à dix jas de nous, il peut vous entendra.… 

— IF a peer de ‘ron père aussi, muintenant! mais tout le fait donc trem- 
bloe, ce colanelds. Henrtusement, comme tous le dites, la gnerre est termi- 
née anjourd’ hui 

— Miss Arinde,— dit le colonel d'ane voiz étoulée, mais qui ne laie- 
sait égarer eneune syilabs,—mrias Ariada, depuis deux ansja vous aime, et 
tant erqu'il ya d'amour our cette teers de Bumme, entre cos jardins et co 


sotdil; je fe sers bewuittonmer en moi, el jené:le sens que pour vons, Je ne vore | 


aime pas parte que voos Ötes riche, parce qu'on vours surnommée le din- 
mms de P'Eude, parceqne.rous móritead Être aanise eur te trône da Bongale, 
à coré (lu Sateil, votse épaus; je vous aime, parce qo'un attrait mystérieus, 
isuvincible, igesorable. m'a eloné dans la-trace de vos pieds, guand je vous 
wia, ponr le première fois, descendre de votre navire sur le sable du Coromaudel, 

Ce fu; an de cosangneus d'eztuse qui fant Ja. vie d'un homme, et ne lui pere 
masttent:plus-de vivre: qeo dans ce moment &ernel. Depuis, vaus to saven. jat 

faitune guerre d'esterminalion: j'ai vo bien-dos-naite de sang et d'horrour; 

Fai ews'accomplir d'aDrenserbaarÊraidles: jus deund tout ce gwej'nraisde lar- 
mes dine satmoin ; j'ai beisé-toms hee we e ma ame ‚an paint de 

toit iydsh, enBo vbteuu cette. insensikitieg Meateordure qui aat Ia pré 

compönse dp eas qui.ontabusd de Ie donleur. Rhvhient mon amour u tra- 

versé United con Wupbores sanziantes, oe chaasde denil et de désstation, et il 

eat encore I),devant vana, avoc énergie de va première aarore. Dans cetron- 

vagau ke ont mond: hens, tonter-chiuse qui était en moi-s'est 

vheinte; ezee pt In Vanung de eet arrorurtOvor, mplitenant, miss Ariade, osen 
no porler avee ecltetenteinte glacée; avec ooft wedfiance injuricuse irdi- 

gr de vooorel de aad. Kites enminame lanieenvers vous, c'act an crime, 

ayes Ie onumge de me hejcierauntrent, et je bo feraî doseceudre ay ewar, ò Ja 
pointe de ee poignard. ' EE 2 

‘L'arnie étincela sur ke acintipe dw enlonel. ne 
H y afens ta passion vraie Gj deeent intmitabie quae l'oreille te plus novice 

teennnaf8etie premières nntes, Les femmmer aat te pereontion morveildunse de. 
tantes lep chesés-qui/viennent du écrut: belles qui se laissaat troäper par Is 
Terodiettecet wtdent ne méritant pas f we lemarka 2e sne 


Arinda cseuya des armes hontetses, eb cncillant ane tulipe smatvage, elle | 






pars pist veus? pourquoi frisnanrs-vaus en me répondsnt ? 


| velies de France. Le protectorat sera-t-il accordé ? Voilà, inan- 
sieur; la questiag que l'on se fait tonsdesjours. © *« 

« Tous tes Dordinesins écläirés sontigartidans du'protectorat ; 
lecongrès même, qui s'est asseniblé’ depnis le 24 du mois de 
septëinbre-, Poùr-s'sténper de le constitutión da Pays, 1e con- 
grèsest composó de membres dont un grand nombre sont du 
parti du protectorat. et 

«Le congrès travaille activeraent à la charte dominicaine ; 
on eroit qu'illa termin'era dans deux mois. _ 

dn 

Nouvelles d'Espagne. 

Dans la séance de la chambre des deputès du 25 novembre il 
a été donné lecture d'une cammuuication de M. Tejada (dont 
le dernier discours avait fait tant de bruit), M. Tejada renonce 
aus functions de député qu'il remplissait par reprêsentation de 
‘la province de Logturio. ed 8 

La discussiona té rouverte sur le titre 4, article 23, ainsi 

congu : REE EA: 
« Ponr êtredéputé il fant être Espagnol, appartenir à l'état 
» sêculier, avoir 25:ans, jouir d'n revenn ou payer la contribu= 
» tion directe dêtermiuée par la loi êleetorale; de plus réanir 


s tautes les conditions voultes par la loi; » 
La séance a êté levée sans que la discussion fût épuisée.- 
—Le conseil des ministres s'assemble fröqaeinment. On dit 

que le gênéral Oribe, commandant de ta province de Lagrono, 

vient d'êtredestituê. On pirêennte que le ministèredela guerre 
reproche an génèral Oribe d'avoir agi.avec (rop de mollesse 
contre la bandeds Zeehgno.; 

—=Nous reeevons la agtvelle, par Bayonne, que 
beau -frèrede Zurbano nt été fasillés. 

— Levonrrier de Sarragasse est arrivé, Les dépêches du Hant- 
Aragon manquent : elles ont été interceptèes à Ayerbe par là 
petite bandeqai a fait dernièrement son sonlèrement dans la 
vallèe d'Anzo. La bruit eourtqgup le principal chef dece so1- 
lèvement est M. Fernando Madoz, frère de l'ancien député, et 
qu'il dispese de sommes cansidérables, Toutefois, on ne craint 
pas que ce soulèvement prenne un caractère (rès-sèrieux. 

“Des bruits alarmans ont été propagès aujourd'hui par la 
matveillance: on disait qu'un mouvement dangereux avait 
éelatê danste Baut- Aragon et l'on ajoutait que Sarragosses'é- 
teit prononeêe, |! serait possible qu’ ane circonstanceeùt accrê- 
dité siugnlièrement ces braits, savoir, ledépart de Madrid pour 

V'Áragon, da régiment d'infanterie dit de Ì' Infant, et del'esca: 

dron de cavalerie appartenant au régiment dit de Pavie. 

Ce qui a motivé le départde ces tronpes envoyòes dans le 
Hant-Artgan, c'est Fe nécessité de remplacer à. Sarragasse des 
dötachemens que l'un a expédiès de vette vijle pour Huesca. 
Les contrebandiers, comme on sait, ont manifeste à Huesca une 
dötermination et une hardiesse sans exemple; pour róprimet 
ces scandalenx exròs il a fallu que Pampeluneet Sarragosse 
dirigeassent des tronpes surle Hant-Aragon où des renforts 


le fils et Îe 


êtaieut indispensabtes. Maintenant la garnison de Madrid vh! 


eombler les vides faits par ces envois de renforts dans 
« dres.de la garnison de Sarragosse, 

8 Le publie ignorait ce matin cette véritable cause du döpart 
des 2 règimens del’infante de Pavie, De là des bruits alarmans 
-qui perdent beancoup.-de leur consistance par l'explication 
toute naturelle du départ des vrégimens. i 

1 rêsnlte des cortespendanees de Séville qüe là, comme 


les ca- 


justifient pleinement IÀ conduite tente et lès mesures adoptáes 
par le baron de Meer et d'antres capitaines-génèraux : ce sont 
les agitateurs euxt-mêines qui forcent le gonvernement à sedé- 


partir de esprit de coneiliation qui lui serait dicté par les vir- 


_ 


constancesel par ses sentimens. 


Bourse de Madrid du 25 novembre. 
3 p.e, 304 an comptaat ; 31 à 60 jours 5 p-c.20} à 60 jours; 
dette flottante 88 au 23 döcembre; Ee 





Nouvelles de France. 
be Ad 11 Paris, 1 décembre. 


NE] s 
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U parait que la comnrissian shpòrieate nommêe pour donner, la compa 


| un avis definitif sar Ia question dela navigation transattanti- 
qhie, s'est. rônnie plusieurs fois, et qu'elle va bientôt faire san 


| rapport. On dit qu'elle adopte les deux points principaax des | «a propre exploitation. Gette autorisation, dit-on, ne lui a 


Leonelasions de la première commission nommée par te ministre 
de la marine, relativementà la qacgtion des parcours et à la 
"nature du service des bateanx. D'après le système des deux com- 


dit avee un annrire céleste : — Colonel, fsisons un écharige, donnes-moi vo- 
tre arme, et prenre cette fleur. Obdissez, monsieur. C'est bien, je suis aon 
tente de vous … Je sais astssi que vous m'aimes, aötonel Douglas. Voules- 


la compagnie des [ndeë; M; Brëtto, Gtá de Patsúeië de Jöhn Palmer: M. Rinw 
qui possède quinze vaissenux à Surate; le major Flamstead, nevou de sir Wil- 
thiam Jen citerain vingt. Pourquoi les aisje refunds? parce que je snis qua 
vous m'aimes, vous: que vous W'aimes pour moi, et non pour les diamans de 
mon père… Maintenant, colonel. Douglaa, il faut revenir an commencement 
de notre entretien, mais sans nóus fâcher, n'est-ce pan. Saves-vous ce qu'on 
m'a dit à Hydrabad l'autre jour? C'estcaque je vautais vaas faire dexiner 
lorsque votre colère eat urrivéig ger pbiguard.… On m'a ditqu’an trois de juin 
derniër, vous aven été sor le pajat de vons wmorier en Enrope…. 

== Sans donte, — dit le colonul Dougtasavec beaucoup de sing-froid, — 
c'est un de vas amoureux velieste qui vous s dit cela ? 

em Qai. Crest MN Riaw. e 

=— MN. Riow a meuti Je jare spr P'honaeur que jo n'ai jamais eu l'intention 
de me muarier en Eurape. ae hu S 

=de vous crois, mon chef celonel… Ab; o'est que j'ui hesain de vous 
crotfre.… . Ni « ° vr: 54 : f 

> Ärinda, je jure de n'acnir jamnis d'antre femme que vans Anjourd'hui 
même, j'aurai na entretien «vec vatre pêre ‚et nons Bxerons te jonr de natre 
„mariage dans la première qutinzaine da mois prachaim… J'ai paelques aff ires 
de service à teeminer dons les cuntannonens voisins. c'est une inspection 
pour la forse, Nous sommes en pteine pitix. Mee devoirs de wititaire remplis, 
je eeraià vas pieds eonune éjpuur, mea caère Arindà. 

— Men colondd, je vous rends votre poignard. 

== Arinde,j'eapbró bien aussì que vous m'aimnerenun pen… : 

—de eis trap siòbe pour faire Fanimôue. Quand je donne, je vous enrichie, 

On anraêt dit, en ersmament, ue le prédesting. gw senil du paradie avait 
Prêté son anarire d'exfaso au visage de Dongtaa. … 2 4 

La jeune Indienne se leva et descenilit lesenliee des chattiram, pour laisser 
toute liberté à l'entretien de wabab et du volonel-Sir Edward. qui se prom 
nait avecte comte Bloua, dit à san comp-egnan :——e Voila miss Arinda qui vient 
dópouitler le parterre panr vötirde fleure ses vasvedu Japon, c'est t'henre de 
cette loilette edorente.Camte Rlona, vans êtas. wupen trop sanvage; cela 
n'est pas permis dans l'Inds, Atiez done offrir votre bras àls jeune reine dee 
roses du Bengale. Je-vous invite à catte politesse selle est. dueà lu ille de 19 
maisoar… nete Ne 


Bir Bd ward dh Rinie omeen cheats il maosembie que tons pon vies vous 





silleurs, on a vouln tenter de séduire les tronpes; ces tentatives). 





| 


_parlât seul. 


\ Vinverse lorsqu'il s'agit d'une peind : eastyez-moi. 
vous qeeje vonscite les partie que j'ai rofusde?.M. Lewis Wiatt, l'agent do . 
daan bas de b'escalier. 


‘anror qu'ancuu regicd n'était fixé sur lui, Ensuite, il fit quetyues pas 
; une direction opposée à celle qu'it voukait prendre: il cotoya l'étang, 


en J'ai ässisté an dernier conseil tenu duna tex raines de Daamar-Leyas, 
sais OÙ marcherd le vieux Sing, Dites an colonel Dou ;tes de tenforoer dere 
Tes postes entre le village de Bondjah et In alantagte de Sdrieh, à dens mil 
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e ks 
missions, il y aurait par an duuze dóparis de baj bd 
seraient dirigés vers douze points printipaax du gen e 
qne bateau aurait, en outre, un certain hombre aties 
de reläches. Le service serait combine de manië Ne Pe 
toucher tous les enidroits desservis pat Tes bat 
auxquels ils feraient une concucence sérieuse. 





Afin de dis 
la depense qui serait considerable pour | état, les bateans 
‘Gais auraient trois usages spéciaux, Ils seraient allee 
‘eommerce- @t transporteraient les marchandises S4F- ke 
‘points du globe ; au sérvice périodique des dépèches et 
de la marine militaireet de la guerre, service que font 
moment les corvettes de charge et autres bâtimens de gur, 
ce genre. On doit désirer qu» Á. le ministre de la marien , 
cupe des moyens de réaliser an plastôtce projet qui oren 
d'une manière sì avantageuse les relations de la Franc. ; 
— Par ordonnance da rói, en date du 13 novembre 
ciëté agricole de I Algérie , sur la demande qu'elle en 
an nous de la population civile de la colonie, est att 
offrir, par souseriptian volontaire, une ópèée d'honneu 
marêchal due d'Isly, gonverneùr-gênèêral, qui est au 
accepter ce tèmuignage mêritè de lestime et de la reedt 


sance publiques. 


— On écrit de Lyon, le 30 novembre : Wen 
Dans sa séance d'hier, le conseil municipal, sur la, 
sition de M. le maire, a voté ùne somme de vingt mölle 
pour subvenir aux [rais de la réception que la ville doit # 
LL. AA. RR. le prince de Joinville, te duc d' Aumale et &:, 
Ja duehense d. Aumale, OE Re 
_— On lit dansle Toulonnais dn 28 novembre: 
Plusieurs lettres de nos correspondans de Paris annoncéf 
M. le baron de Mackau se propase de prósentér aux ch 
à la prochaine session, le projet d'une augmentationde 
dans les hauts grades de la marine, On porterait le nombr 
vice-amiranx à 12, eelni des contre-amiraux à 24, c& 
capitaines de vaisseaux à 110. GO 
— Ml. de Montalivet est parti hier pour Fontainebles 
de diriger les próparatifs des superbes fêtes qui vont avoifd 
à la vieille résidence de Francois Ier, pour célèbrer l'a 
de la duchesse d' Aumale. ret 15 
— [Ì parait que M. le maróchal Bageand a exerce to 
influence depuis son arrivée à Paris pour empêcher M, lest 
chat Sonlt de donner suite aa projet d'organisation cit 
V'Algérie, On dit quele prajetetait déjà à hi signature d 
lorsque, par saite des remontrances de M. Bngeand, ila ere 
cide que ce reinaniement adininistratif serait sjourné. pe 
— Ún journal donne des explications sur le trairà passé efl®” - 
la Presse et U. de Châteaubriand, pour la publication de %” … 
Mémoires d' Outre- Tombe, ; 
__ Une socibte s'est formòe pour acheter les aenvres de Ee 
Châteaubriand et, par Ce moyen, poar assurer a sa vicillesse 
existence aisée et digne de son inèrité. Depuis plusieurs ant 
nne pension annuelle de 16,000 franes bat 'a êté remise pat” 
mestre par cette ròunion d'actiounaires, — 
Cependant on l'avait foissò libre de disposer à son gré dr* x 
Mémoires d' Outre- Tombe. [Il parait que la prochaine apparië 
del Histoire du consulat et de l'empire, par Ml. Thiers, an 
dêtermine À. de-Chàtëanbriand à lamser pnblier, imnmédië 
ment ses mêmoires ; il ne fállait pas, disait-un, que M.Th 
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Cette résolution du nùble vicomte a vivement éinu ses à 
politiques ; ils ne dissimalent ni teurs eraintes, ni leurs m60% 
tentement, [Ìs parlent assez haut de certaines concessions 
torigses qre l'importunité aurait arrachóes àl’ historie, 
„Congrès de Verone. On' parle anssi:du döplaisir que ocs455". 
catserontà'ceúX pour lesquels M. de Châteaubriand témoig”” 
si haut de son respect et de son dèvanement. On annonce q 2%: 
inflaence puissante agissait auprès de M. Châterubriand pe®: 

changer ses derniers desseins. en a 
Une assemblée générale des actionnaires de la suciótó ® 
euvres de M. de Châteauhriand était indiquêe pour hier. tk 
a ponr racheter les Mémoires d' Outre-Túmbe une propusiti®® 
de 150,000 franes eomptant. ne 
— M. le ministre de l'intérieur'a döfinitivement traité 
grie de Rouen pour V'emploi dn tlégraphe êtectrid! 
Le gouvernement se charge de tous les frais. Le compagnies 
un fl particulier dont elle pourra se servir ponr Jes besoi 


















té concèdèe sans diffienhse, le gouvernement vontant nonaf” 
 läser ce. made de conmuniecatian conune il menopalise le 
tème actuel de têlégraphie. & 



























<p 8 i Bn 5 Era E : br: 
adreaser à vaos-même celle invitation. … : ee 
— Leraqu'il s'ag:t d'un pluisir à prendreje le cède toujogrs à un ami. 6 


Le comte Elona Arun sigue d'adhésing as, Kavanga pour rerevoir. 


Edward, resté seul, tourna nouehalamment sur ses pieds, comme pon 


des narcisses et des tulipes sanenges, et retien des cans, aans lemoiadre étd A 

nament, une fenille de papier raul qì ressenrblait-à: une feuille da nét; 

phar. IÌ ddployn geste flenr d'espèce nouvelle, en ayant soir de la dérober È 
elk/ 


regards ‚sous le bouynet ninssif qhr°il venait de'composer, et les lignes. 
vanten furent dévordes avec tant de calme apparent , que le lecteur re 

blait de lain à an botaniste étudiant avec Aiiour und belle collection de fe 
« Sir Edward, mou noble maître, 


» Vous êtes arrivé trop tard à Mundesur ; c'est ma fsute : j'ai cauru, il 


lait valer 


de votre habitation de Nerbudda. Deathéuros après te conrher ‘du anteit, IS 
ventes quelqne stratagdine „our faire ffrmer les portes de Phabitation. Le vieë®. 
Sing a pranoned de uoin du aabab Súurah-Berdar, Dieu veille sar nanus; <& 
tons. 8 2 NIZAE. » 

“Le hraveserviteurétait arrivé à l'étang sans Ötre aperga, en rampant sons 
fes hantes hetbes. Ul s'était blotti dand lean, la tête voitee da larges fearttes 
Mtagfantes.etilavaitenv yéanz oreifles d'liitward en ziflement léger #4° 
Vintélligence du maître distingaait si bien au milien de tous ces muraui®® 
eanfns qui s'élêvent des eaux, des montagaes et des bois; sur cette terré gif: 4 
sante où la vie aboude, où ta plante, l'o.seay, Vinseute ont tonjoure geetgee 
chase à dire aux étoiles et an salait. RN SE 

“ke aamie Elona et Ia jenue fille da nabab s'avangsient ver, Eitward; Gf 
ne se laisda pas sarprendreë ann bitlet à ba nsabn. 

‚Mies Árinda, „diteil à la distance de quelques pas, aprêe avoir cerrg 8, 
missive de Nizau, il est fÀcheux que les bouquets les plas beaux soient sd 


tes pluslourds Je vag: offre velui-ci, mais je le gatde. It est éueilti 
tention, el vous te (rânveres à table ce sur, devant vous. Rd 
— Sir B iward, je voarkomeroie, dit Arinda d'un air plein d- distepotior 
d'ingniëtude, vais faites les bougneta stmerobeurerij… Sig BIMMEE, 
aren l'esit et loreille de Vindien ; Kayoe- vaar aatemeagad dip 1e! 


bpetee ij 
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Affaires de Belgique. _ En 
Îá séancedela chambre des représentans du 2 décem- 
Verhaegen.'a préséntö.les developpemens dela proe 
qu'il avait dóposèe la semaine dernière , et doní nous 
tit conaaitre l'objet. Cette proposition a été priseimmé- 

nt ef consideration et renvoyée à |' examen des sections. 
ehambre s'est ensnite occupée da budget gie la_ dette pu- 
@ et des dotations, qui a donné lieu, duane courte discus- 
Ea òté adopté à l'unanimité, —… ……- … : 

Pmi les observations qui ont été présentées, les plus impor- 
il Nbnt cellesde MM. Osy et Cogels qri ont fait ressortie In 
ENLE de faire payer aux intèressés, dant les titres pit étò 
pr Aans et les créances liqnidèes dèfinitivement, une partie 
Bbinsde l'indemuitò qui leur revient du chef des pertes 
Es ont ópronróes par sint des êvénemens de la révolation, 
E'S ministre de l'intörieur a declaré que ces observatiors 

Kent conformes à son opinion, et il-a ajouté qu'il avait écrit 
Pelse senaà:ta cominission He liqnidation. 1 : 
Chambre discutéra anjourd’huúi les projets de loî relatifs à 
Change des titres 4} p‚e. à Londres, et au erdit supplé- 
ire pour le budget de la Mftte pebliqne de 1844. Elle en- 
Riera ensaite la discussian du budgendes ânances. 

Ka section centrale chargés d'exatiiner te prajet de loi qui 
Beer but d'autoriser le-gouvernèthent à faire l'éehange à Lon- 
Be dertitresà 4} p. ccuntre les obligations de V'emprunt de 
Rr4809, 000 fe. et de celui de 1,481,481 fr, soumisà la, con- 
sion en vertude Ia loi da 21 mars, a été inánime pour en’ 
Bejpaser |'adoptian. Elte à reeonnu que les tîtres quïse tron- 
MIE placès en Angleterres'élòventà nn chiffre bien plas con- 
RSérabte que ceux qui se tronvent en France. ÎÌn'y avait done 
BS de motifs pour refuseran gouvernement la fieulté qu'il ré- 
Mane, et Pont láquelle d'ailleurs il ne demaride aucun crèdit 
veau, 
=— On lit dans |’ Indépendance belge : 
es bruits relgtifs au remaniement da ministère prennent de 
en plus de la consistance. Plasieurs eombinaisons sont 
diqnêes, nne foule de nons sont mis en avant. Nous conti- 
n& à nous abstenir d'en citer auenn , mais nous ponvons 
ber que s'il yadivergence dans les runieurs qui circulent 
de choix des hommes qui seraient appelés à remplacer quel 
g-uné des ministres actuels, il y a da moins unanimité, 
Eut-un dire, dans les veux exprimés pour ta prompte réalisa- 
un du changement annonré. 
nenten eneen nmntns sns 
Nouvelles d'Egypte. 
Le paquebot direet d' Alexandrie , parti de ce portle 20, est 
jg, Privéle 27 à Marseille. On a appris par cette voie que ln malle 
de [Inde était arrivóele 19 2 Suez, Elle adû partir d' Alexan- 
ik ie le 22 pour Malte, et de Malte le 27 poar Marseille, où elle 
5 Uit être rendue dans ce moment. 
__Mehemet-Ali eondait les affaires comme par le passé. IJ-btait 


B 
3 






‚„Mtendu d'un jour a Vautre à Alexandrie. 

b L'affairede praitds posted est peakvanede; M. Barne, agent de 

Ia com pidgfbiedkt fades pour lo transport des valisee, n'ä encore 
gen obtenn ; on a parlé du départ de oct agent, mais il n'est 

Fins probable qu'il quitte Alexandrie gvant d'avoir conclu quel- 
Wie chose ou du moins sajs avoir Ópuisà tons Jes movens de 

x1Sussite. Ù wenk > 

bte vaprar anglais de Ja Compagnie est arrivé à 
eed Ageire doit être affect 





ij 





Mexandrie. 
au transport des voyagenrs entre le 
bve et cette ville, il est toujours mouillé dans ce port, le gau- 
PWepement luiayant refusé la permission d'entrer dans le Nil. 
ho: . Ees 
Ë 


„_Neuvelles ef falts divers, 
Lr On gerit de-Berlin,-de 22. novembre: 4 ; 
«La avavellesalle di Grand-Opéra est sans contredit ha pins; 
„Vaste de-touten les salles de spectacle de |’ Allemagne; elle sur- 
‚Passe mêmeen grandenr celle de | Académie royale de Musique 
& Paris. Geatesalte est tont-à-fait dans le style de la:renaissun- 
"6e; les derantutes des loges et les pilastres qui sèparent celles- 
“etsont blane et or; l'intèrieur des loges est tendu de range. La 
Spartie la plus magnifi:ge de Ia salle est Vavant-scène, dont la 
dargeur est telle qr'il pa de chaque côté trois grandes lages sur 
Jaanême ligne, & chacune des quatre galeries, en toat vingte 
“Yuatro loges. Gest à l'avant-scène qu est la logederta'famêtle 
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Sans les gazons et les-bumbous? d'ai va ouduter I'herbe 
Sei mantent de l'étengà la forêt Gt NA 
== Est-ce dans ladiëegtiog du vent? demanda: Edward d'an ten hâtérel. : 
mm Âht oort ratre; dr Bdwärd; et c'est ee qui mie donne: de Pinguidtade. 
As Mias Arindg, dit: Bdward avee une tranguillitd persuasi ve, 11 Bel tipos. 
Wible de angpaser qu'ane bète finve venne hbuireen plein jour devant vingt 
ved Bla porte d'une habitation. Je counais les aninians de U'inde. Cola 
„West pas dens lenrs nigsure, Voules-vous, nriss Arinda, que nous allious en 
Nma oe vnd Bg 


pp OONRR ree. 
“ “e= Naa, nan, sir, Be 


jaaque sole les arbres 


we 





ard... Si c'est un tigre, il ent-déjk bien loin ; ot si c'est 
Mtaaärjseut, il hé vant pasda peine de se dóraiiger pour si pew. . 
D smerGe doit étre un serpent, miss Arinda, On a fait à eos rogtiles une réputa- 
Hen de Ameide Him aadrpde. Le serpeù beat stupide corime un naturstäke da 
Siècle dernier. Ë 2 
Cette dissertstian zualbginse fatänsefrimpue par la brusqve arrivde du cos 
laaet Danglas. IÌdescendst Vescalier du chatsiram, le vinage rayannaat dé 
ie,et serrant les mains d'Edwardet du comte Elona. — Messieurs, laurdit- 
Uje vans invite à signer #inon contrat de mariage. Le. nabeb: vient da:fxer 
Ame le jour de la céréionië: fdpansoinin Arinda, d'aujourd"Koid vingt 
Jours, aa vilinge anglais de Bouuljab,. Ee AN 
Va delair de joid epitnidale éelalta la front da comte Elona sem blait 
‘$ne die Bnei (me, tahjoirs silenvreux et sdinbre, rossyecitäit d'eitre tes 
Baat he ber ine tämargua eette t: ansformatiou, 
=S Cotnret“Dehstik, Li' dit Edward exallé, éatte nouvelle me comble de 
‘deie, 1 me semble dit jeans marie. Mon systéind tFismpho. L'Oceident òpnuse 
rient; le vient sang de la vieille Angleterre va se rajeunir an coeur du Ben- 
ele. L'intelligenceet le Böftimnains ne périrónt paäs Voilà uu hel ezem- 
b sttivre, comte Elona Brodsinski. Vous êtes Jeune, grand, rnbuste: nous 
VOUS (rou verows quel jue fille de nabab. Eh! vats aves assez pleuré sur len 
Malkeyire da Varsavie! Dien sait pourquoi it fsit tomber lea viites, ct IS star 
Rele shit pas. Le reflux de V'océan huinain commence. Le nord s'ennuie 
tre.nard. Noys reniroas uu bercean du snlèit quiet notre bercenu. A cct- 
te hear le : elko de Erange: ronse l'Allas: les coldns:amétieatos de la 
mie d'Agoa, eten Sel veaux planteurs fratguis- de FAfriqde bientât'ze rèn- 
oantceront, Ja chperga kia nitie; sons des dbnte:irtedrinude, Snes bensseronk 
Mean hymne de agr Eh jour on verra quelle pikssandë'et‚n8y olle 
saat vorlie.dea entrailles de lAfringne etrin Bendid, de-one seo 
6n gini Glfnatuieet Tan tigran, 1de Wiljhais élthes Hors, 


va t appebsnk: 
Mrinure den läurês Krmainte nin sia gie er se 
ne gi ie pT eee Güsten” Wéur 
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TE J'ai foien votre intelligenter 


“que les diplomates qui arrangènt dé Mariager itmpossibles… L'amour est 
iiteltigent que fard Palmerston, quoige te noblelord se sdit sornammd 


“edyale, laquelle est décorée de drapevies en velwars Dieu brodé 
d'or, qui EN l'extérieur forment-un pavillon dont le soramet „est 
‘ornê d'une conronne. se es AN 

« Hierleroiest allé visiter le nouveau théâtre, Bonr mettre 
SM. à même de juger de Ia satle sous le rapport de I'aconsti- 
que, la direetion a fait rxécnter en prósenvedeS. M. H'ouverture 


. 


Cherubini; le quartetto de Don Giovanni, de Mozart, et ‘deus 


Le roi a passe successivement dans toutes les parties de la salle, 
et S, M‚ neu In satisfaction de se can vaincre que pârtout l'on en- 
tend bien et distinctement la musique.» 

— On litdäns le Sun: 

«[l parait, d'après fe dernier rapport des cammissaires de In 


maisans de travail (toork houses) ouvertes à31,981 piuvres. Au 
‚budget annuet de ces êtablissenrens, qui s'élève à 221,096 liv. 


total de la dépense de ces maisons, quê les canstractiorts ont 


anssi nonibreux qne jamais te | De B 
—Un journal allemand, la Gazette de Cologne, dit quella gant 
de M.le due de Bordeaux donae. des inquiêtudes, Le prince’, 
suivant ee journal, souffrirait de lâ poitrine. - ges 


de ces vóhicules, près d'un wansienr drapé dans-un: manteatr: 


gants glacés. Ce monsieur ne prononga pas tine parole et ne fit 
pas un geste, mais qnelqnes instáns après qu'il fut descend:r, In 
dame s'apergut que bon avait volé sa bourse, contenant sik 
souverains. Lorsjue cette dame a porté plainte, ellea appris 
que Vhomme aux gants glacés ôtait nn adroit lon, et qu'il 
avait par desstrs son manteau des mains postiches, pour mivux 
cacher le jeu des mains véritables. 


— On vent, à ce qu'il parait, faire un cavalier accompli du 
prince de Galtes. Les journáux anglais parlent déjà des prome- 


un registre particulier. L'acte de naissance du dernier fils de ia 
reine a été inserit, dimanche dernier sur les registres d’ une pe- 
tite paroisse voisine de Windsor, car le château n'est pas com- 
pris dans la circonseription de la ville, et comme on avait laisse 
pâsser six semaines depuis la naissance, le père a eu à payer une 
amende de 7 s. 6 den. E n 


— Un fait d'escroynerie, préparé el conduit avec autant 
d'habileté que d'andace, est signalé ce matin par la Gasette 
des Tribunauz. Le commis d'un libraire, qui depnis quelque 
temps travaillait pour son compte, semblait avoir donné une 
extension considérable à ses opérations. Il _y «trois semaines, 
ce jeune homme présenta à la maison de banque Laffite une let- 


de cette lettre de change, il montra unelettre da libraire tyon- 
nais, ainsi congue : be de st Ee 

« J'accepte le ballot que vous m'avez expédió, et que je re- 
guis à la date de oe jonr ; vous pouver-dont disi sur moi 
‚paur Ja somme:de.3,000 Er, » Kn det nr tn 

A Faide de cete lettre d'avis, Ia lettre de changtefat escomp- 
tée sur-le-champ. Mais N…… avait fabriqsê cininante lettres-de 
change, en tout semblabtes à cette première, et-tontés, dans 
Fespace de vingt-quatre heures (urent escomptées chez les prin. 
cipaax banquiers de Paris. N... à mesure qu'il tes escomptait, 
échangeait les bons qu'on lui donnait contre del'or; et ce fat 
ce qui donna l'óveil ; mais déjà N…. avait disparn. 


— Ceci est une histoire d'hier, Elle n'est pas vraisemblable ; 
en couséquence, nous la eroyons.- 

C'était un juurde pltiie. Un gros'nuage, gris comme nne boa- 
teille, soubre camme un prologue, s’arrêta juste au-dessns de 
Ia maison dorée, et creva au coin de la rue Laffite, à Paris 
C'était son droit ; mais ce nuage en abusa. 

En ce moment un monsieur passait aur le trottoir, Trempè 
comme un bouillon, il cherche ane voiture et ne voit qué 
des ruisseanx. Les portes cochères s'emplissent de gens mouil- 
lés; le monsieur hêsite un instant, apercoit un omnibus, 
s'élanceet disparaît dans la machine, humide comme up ‘triton. 
C'était moins un homme qa’ un canard. 





k ' end : en . B OS kj vlet KE 
serei-content de roi. Toùt a une fin dens ve monde; méme la deuleut. 


miss Arinda versson pêrequi attend. ; 
…_= Sir Edward, dit Arinda n'aublies pas man bouquet. . 
"Meest changé où bouguet de noces, miss Ariâda, je dois l'oublier beau. 
coup moins. ie fl 
Edward'et le comte Elona, restés seule, eurent ensemble ce eaurt et vif 
entretjen ; ; 5 oe zee ESS 5E Ee 5 ee aa Ë ; 
— Hie Bdoustd, —'Bit:lo cori Polohais,— je ppis parler mnintenaats jd 
puis vous parler à vous, quiaver uit edsnerfiibie nl digne de tolies ces cond 
denna Savez-vous ca que je suis verig hi a Bes, ie? Ee 
…_ Kun. Ra à € RE BS4d - Bn É 7 E ê 
— Sir Edward, je suis venu mte mettre dat les pieds da calanel Douglas. 
En arrivaut à Aletandrie, ngurez-vous ma stupéfuction lorsque je via sur Ic 
pont le colonel Douglas !… J'avais quit Sinyrae pour tui il n'avait doud 
poiat épausé Amaliu !… Je vous adress ans question Minide, én barrassde… 
vous me répondites sans canuaftre l'intérêt 'ptisssant que j'attachsis à vos pa- 
roles… que le marisge n'avait paseu lieu. Alors, je pris urerésolation étrange . 
avec ce titre de praserit, qui semble justifiër tons les voyages aventurenx à 
travers le monde, je me dätermiunai à suivre lé'eatonel Douslas partout. In ne 
m'expliquai pas trop bien quel bénéficeje retirerais de ma résolution, maiselte 
semòlait donner un adourissement vague à mon désenpoir : cela me sufllsait… 
Concevez-vous, sir Edward, la joie inmense qut a rafraiechi man &eur taraque 
le colanel nous aannoneé son mariage areo da fille du nabab 2 Ón tie weurk 
pas de joie, je vis. maintenant, mou destin changé. Ce ere séeranls sous 
mes pieds, # faut que je parte, sir Edward, mon brke eatdiBa to 
faut que man.vorps se lèse pour lachbrcher. — Nn 
_'e Comte Elon, dit Edward, dans,votre discours, il fdul que je devine la 
seule chose qui vous aved vnbliëë.. * Ee 
ve Edward. 


Vous aimes la jeune Grecgues Amalia Pas Volré silesice répond. et sane 
doute, Amalia vous aimB?, Bien! je garderaï le sitene à man tour… Enfin, 
tous ces mystères d'Eütope et d'Aste'comimencènt & s'&élgircir.… Uu fils de 1A 
malkegrease Pologne, uriefillë ‘de Ha ‘hatbéareuse Grèce, deux orphelins dé 
deux itlaatres guerres 1. C'était un áchour ‘indelinbte:ët fârt mai arel… il ny 4 


— Bearer eldinfe Bied, reid wtbden phyirantecton de wedt 


de Robin des Bois, de Weber ; ap airde soprano-dela Medée de } 


eheenrsdes Huguenots:et de Robert-le-Diable, de Meyerbeer. : 







loi des pauvres en Irlande, qa'an ler janvier 1844 il y avait 92 | 


st. (2,800,000 fl. environ}; il fant ajonter, potr connaître te. 


coûté 20 tuillions de florins. Et cependant les mendians sont túat 


_—Voiei un perfeetionnement- du vol en omnibus : C'est Lon-- 
dres quien àla primeur. Une jelsne dane se trouvair dens-un: 


tout neaf, dont il retenait Tes plis avec sés mains convertes ‘de- 


nades à cheval que fait le jenne prince, à peine âge de trois ans. 
Il parait, du reste, que les naissances des princes de ta famstte 
royale d'Angleterre ne sant pas inscrites, comme en France, sur 


tre de change tirée par lui sur un:libraire de Lyon. A Vappui 


Le véhicale poursait gon ‘cheminf ét le monsieur, blotti entre 





"1 Achevee.. 
— À ce soir, messicurs, dit le enlonel Douglas. Permettez-moi de eonduirg | 
t 


toit drieis il 


Ok 


ua (weed ef une pelisse, se sèche éommeil peut. hed 
… Gependant le grain passe, la pluie s'arrête, et V'omnibas arri= 
‘te dans là ree Riehelieú en faée de la Boarsé: 

Le monsieurthitàn signe dela main an conducteur, se lève 
et veut descendre. 

» Et meeste sous? demande l'homme aa olfet brodé. 

…— Fossix saust.,. Ah! c'est jiste… ch'ouptiais! » 

Le monsieur enfonce ses mains dans ses puches, cherche, täte 
et ne trouve rien. 

_« Voyans finissons-en ! répête l’houume. : 
== Parplen |. che foudrais pien… mais che n'afee 
monnaie; n 
mm Vonsêtes un fardeur. De 
Se Trôle ! je souis montsieur te Rothschild ! 
— Connais pas! Mes six sous! 
— Fa-t-en an tiable! s'écrie le banquier. On m'sttend ä la 
Pourse… j'y fole. Foilà mon carte. 
STE ‘Mes sit sons!» GE 

M. de Rothschild s'exaspère; le conducteur tient bon, et 
Vinstant est proche oû le plus riche banquier damoude va des 
cendre an vieldn; faate de trente céntimes. 

« Pantit ! s'éerie le banquier faribond.…. Che mânque un su- 
perbe avaire | Je n'avre qu'un million. rentez-moi mou 
monnaie. € 

Et le voilà qui tire, maitië riant, moitié furieux, un coupon 
de cinqnante mille francs de renteen cinq poureent de san par- 


EE tn 


pas de 





“tefesiille, et le présttite au conducteur: 


“Eeluitef'oûrre de grands year, lorsque dans ce nioment passe 
unagentde change, ' 

Eh! mon ami! s'écrie M. de Rothschild, che suis brisonnier 
bour tettes… Brettez-moi six sous.s … 

M.T....sse tvurne, voit le capitaliste; 
cinq francs dans la main du conducteur. 

Ah !diable! marmure celui-ci, il paraît que c'ést un parti- 
culier cossn. e Ö 

À Finstant, pris d'an 
de Rothschild : 
a Monsieur avait besoin de dix francs, je les lui prêterais 

en. 


“se précipite et jette 


remords soudain, il se penche vers M. 


— Góringer, vieil ouvrier encore robuste, et dont le visage 
est ornó duna balafre qui le sópare en deur, comparait devant 
la police correetionnelle à Parissousla prôventinn d'ontrages 
à deux agens de la force publique dans l'exereiee de leursfonc- 
tions, En a Al 
Géringer, qui a longtemps servi dans les armóes iorpériales, 
rencontre an juur ua-de «es anciens camarades q*'il n'avait pas 
va depuis plas.de dix ans. La reconnaissance s'engage par de 
nombreuses accolades et setermine par de non moins nomhren- 
ses rasades. Bref, qaand Góéringer véut rentrer chéz kai apròs 
avoir quitté son ami, il est tant étonné de voir qre:desmaisons 
tournent, que les pávés dansent sorrs ses paset quae les pasaan e 
onttonsdenxtêteseltquatrejambes. B 
‚Pour se remetire ua peu, il ne trouve rien de mieux que 
d'entrer chez un marchand de. vin, IÌ y était éntré gris, il en 
sortit ivre mort, et en refnsaût de payer ce qe’ ilavaitibi. C'é- 
taät là le.plus: grave, Le marchand de vin envoya chereher la 
garde, st; e'oat: oebo lechef-de patrouikle quê-nutra rider geo- 
gnard va désormais avoir affaire. Dn Saed 

Quand il à döpliná ses mom et prénaans, H, le prósidaat lar 
rappelle.da prévention quid'amòne devant le teibanat,. … 

Le pròsena, — Le lendemain de la batailfede: Wagram. 

M. le président; — Laissez d'aburd les tÊmoias sexplâgeer, 
vans rèpondrez ensuite. Zetidr 

Le caporal qui a arrêté Geringer se prósente.et fait aa dé- 
claration. — Ee 

M. lo président. — Qaelles sont les injures qu'il vous a 
dites ? . 

Le témoin. — kl m'a appelé obélisque, Aàte à HF ognon, grand 
chanoine, soldat de carton. C'est alors que nous H'avons empwi- 
gué, soulevé, triinbalé an poste et caffrò au violon… :Mainte- 
nant je rajoute qu'il ne fant pas trop uien vouloir, car jedois 
dire à son honneur qu'il était soût comme.nne corneille qui 
abat des ariit. 
“__K. le pròsiden:. — Geringer, vous venez 
ration da témoin ? 

Le prèvenn, — Le lendemain de labataitle de Wagram... 

M. le président. — IÌ nes'agit pas ‚de cela; rêponder regen 
‘tention dont vous êtes I'nbjet. 

Le prêvena. — Il en s'agit, mon eol 
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d'enteridre la décia- 


onel, vn que c'est Jä que 
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—lf faut qne vous me trauvieg an vainseau pour mon retour… 

Je vous trouverai une Ante. mais avant tout „comte oublieux, il faut 
assister an mariage du colonel … Vous êtes invité officiellement. . 

=— Crest bien mon intention! je ne serai comptètement greóri qu'en énten- 
dant le oui des denz êpoux. prenoncé en bon anglais. Ì j 

…… Vauites tròs-saisennabie ponr un amourenx. Le tendennin de mariage, 

do vans upyorjg en vajssean àtnie-mÂts. SE, 5 
…_ == Vous avez Í“habitudw d'abliger vas amis sir Edward, ainsi jè ng vens rc- 
mereirai pas per and habbiide.” ©? 4 

— Oùi, comte EBlata,'it wat tenp facile de suivre wite babitude. Je ine suis 
bitue à vivre de In vie désantros:. de cette manière of centuple la derde de 
son existence: c'est ún calcul d'égoïste. J'ai troneé te scètret de vivre plus 
longtemps que Mathuealen:. Ee n ag 

Et vaus, sir Edward, qui feriez an si bon mari, est<il vrái tno tout ves: 
renoneé aa mariage ®- Cependant vont defrieg, dominë ètief:de secte donner 
annie du croisemènt deerracos. C'est la reproche %ummas disciplee vans 
eront, : ke d de ES 8 En EEN 

— Comte Elena, g'apprafordissôns pag raon histoire domestiqneà cet en- 
droit, Les étoiles nuaa tfoüveraiegt ieì… J'ai trente-hait ans, et je ne suis pas 
mari; il est fort aisé wsiatenant paar mai de continaerce systömt; il n'y a 
que les premiers trente-huit ans qaì coûâteet.s:.et,:pour vans rendre coufi- 
denve pour confideure, domste Elgna, je'roas avone que j'ai (oujours un cer- 
taid penóbaant puur les femmes que d'autre: vont épouser. C'est nac fatalité!.. 
en arrivant à Hydfahad, j'aï été Frappé de miss Arinda... Heureusentent ie úor 
lanel s'ast pronencd… Je vaits al gactö-de aries Elmina : elk bien Faiiet:Arinda, 
c'est müss Elmina Afadaite de (antórivain ea indien A Sm „Pied m'a. 
sanvó,deuz foisdatfe an an, Vous over :cmtnn la somt ne Ab! 
quelle femme!je, $ouúdrais Bien guu Dies nie dit si c'est ut weignou 


“mon „Bte avait Â& pies Paltrait irritant de ha jtúne venve: Öh boete ‘Cviter 


eette Giroë de iKwaus, cette sirène da U'Ionie, fl ee-fatdobbjete nt Geriner lee 
oreillesarèd dete cire: la vite fand, et Van cot pordigk #-Mdlait/rastieaur ua 
nuage de vapeur, el laisser derrière sai la baeykieg QR deus irwigues et de, 
deux ocóans !.…. A cette heure, lá rontosse Ocegeis-deit dire maride, puisque, 


j'ai faillì éu devenir amoureúx.… Je santraite denk änges gardiensà don mari!, al 

‘Comte Elöns; pâitr eabsurer miss Arinda, gei ew oadater les gazons au bord 

rrd spe ried foiro ma'sièste, mêaie de-ot odt, Allas 1 ine dire, ba-leaut 
e 






pido. Eh bien! mon cher eomte, qtte puis-je ponr vage? _ dans le chattiramt, Qaopd ella duigen FPiker ook beang pean vere moi, ponc 
' il foutj sir Bdward, vagus qoi lès gîns indien que Brarmê…. ; chneer it dormirdi. … ie î 
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J'ai altrape V'agréahle atgut que vous aperaevez sur moa ghy; f'terrogers va sspandee de Marseie à.Paris.et de Paris à ù Mar: 


| > 


sique,, C'est un haat fait de Rr. vie que, ja veux vous déployet | geille? … ir, EREN BE : zee zj 
pome verts faire voir. Sec c “est pas un, tronpierseem me, moi, nù j „Lorsque nous allâmes. visiter le télégraphe, une jaune,Êlle. de |. is AUK: Í | 
Frangais fini, un apcien de. la chose, qu ’auraiwéré meloster deb | „Cia Ans Avaisâtà! oublide. pas ses parenS ait depaert de darnier Jr: van 


bs om van WEERBEN, 
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43 he 


a: staren wad 


braves dout auvquelsje serais encore capable-de tanrer: le; cuir ‚eonvaor; elle se voyait- seulo elle pleurait à.e haridesdatmes, » 
aar Meworaimsaver… et var eem ej LEE COMME hornteuse, de sto. baaden, elle ramenait sont hie 
OE. de prêsident. — Vonsêtiez velewent ine gon: vous nesar f SUMSH: figure, „On-Ip conduits buegean dutelágraphe ófeeui is 
‚ vie pas.ne qye,‚vons distez… Kg p ted | pre; elle. dir;le- nom de som pâra. Le-convor cait parti defsei Jug trees Rlrities D Dames qtivils’ ont regu 
Le prêvenn, —C' est possible; ï avais rencontrè. un apeien. 
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ier Kous 
Langteumps mais. lt, parole: stagnétigue. vale.sbr le fil-de fer, Jess, hit AM elles qe SOLERIES ET’ VELOUËS voe Proft 
comma moi, et nous axions: parlâ,de la hataille, sle. Wagram; | atteint, dêpasse la laramotive, et.un quart d' heure. après nous [tes largeurs et nuances, une giinde partie : de: rant 
même, que le lendemgin, le genéral Lasalle, an dur-à-guire qu „Tecevions cetterépoasc: « Dites à:noure Alle de prendre le pre- bedie PRAK, (dessins de 1rxyosktion „de : Bral EP t 
« yeonnaissait, me dêcerna le'sobriquet flatteur de Vieux Lapin. | mier départ, nous Vattendrons.à tel.endroit.» Alorsla: panvre- Ted BANE Ne EE Ennn NE | $'5 
Dans Vifnpossibilitó d'obtenir d'autre réponse da vieux. sok- | Ariane. pr it une figure radiense, ‘elle, se git, a exaumijen; avec nne: ECHARPES DE Nero) ÙRS, ete.t’etel Fdiveries didier pour rl 
dar, M. le prêsidentlui impose.gilenge,. et peononee un jngemert } curiosité enfantine, son, magidue Viberafenr, elle, „Agueh: ait les 


re. HÉRINOS DE» FRANNE, CAËHENTRE D'ÉGOSSE, POE df 
qui le condamne à trois jours d’ ai inne et-25 [r. d's ‚„rüues des ses, „mpius d dölicatrs elle essa yait de compoger ‘des mots | POLKAS, FLANEELES. AMBRINÊES ,MOUSSELINSS: LANE Ù 
avende. herten tE een Hertha Hes Mee Th ‘póür'eiptinier sajoie,. „elle. levait Sas grands yeux biens et, son 


LÉONS, an bean choix e S BRODES, FICHUS , ief 2 
8 "DE ‘PARIS, PASSEN EL en hoi Mie dout le, taps 
viangsur'M. Whenstone, On, | schi prise pone la an; dane du ma- À ó 


“trop long. ON CME Dan 
griêlisme. Lee ton voi, partit et ARL pela revinies plus. Notre 5 vie’ 


‘Ils iespêrent, ‚par ‘le pins grand. sai: epporté- Kur chüie,; pad H 
so passe à recuelllir d de: dékichspees et d augèlidnes apparitions qualités de leurs marchandigeg,; móritur, la. surifiunee-det Demoor 
qúe nous ng retrotir re 18 str auenne. ropte. de ee monde. 


EE EE A a: de vaincront que: leurs prix (qôlés, allsment has. qu'ils, defingt te 
a \ ARE] TES. en EE Rn rente) offrent des afantnges r rée se 
hd mb ner EN nva établir bn têlégraphe: &lectriqne sur le chemin de fer 


Ben ERE at eds ne ig d'Oriéans. M. Wheastone fFîntention de proposer a M, Duehâ, mtr warns: eter 
le An ee LE on TE eeen Tiet dertiecdhe: gän ehmëtrn ee’ té oïvernemeht ‘anglais, Ï Re Des ‚REY, ki’ Ni ia is: 
LE TÉLÉGRAPHE ELECHIGDE, var d frees drie sesrfratis tóïtes [ls Tignes Vótógfapbiinis qu vin SB ili tel ob 1 rn EN MA! ved recinne p- 
Eet RR | charge d' administer :Aht Fiera an. balba), d ved we. Privileged Ae destine De ‚Hptel, du Nieus „Doelen … en broed d 


fed (élégr: ebr, a, dans és. „allures, vente trigtegse egdaamper J-vihgireing catinâes. dl feraitlle gardmidèr beedragtour deg? fortifit Ja a Fboananr d'auponaer an Pull o:futidr aient. de sr holt 
vaise grace d'un montin, axent. U est tuut, conde et tit angle; 8 cations da Paris. Ainsi, nous anrijns an systême telégraphiqnë de Fiotes Gras de Strasbaang alguentips d B 
il veat bien travailler, parce.qne tout ban, eitoyen duit servir |_qai marcherait jaur et muit- apie: vitesse bana et tine REG Eren Pvetoral de Lamuuroux. 
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ien 
sen pays, mais if saisit les maindres pes slestes paur-se reployer ‚forte rédaelion, dele s 5 E din zn een on nen 


et venwer dans son He: 0E, R-Aapplieation.des-cour: galvaniques diriggòs par des fils de | oai OAD TN oe le 
Le soleil est-il couche? bapsoir. Le ieldecnbe ales: principes. fer. peuvent être innombrghes dans F'éponomie publique et |. Cours des Fouds Pia N ks: 
‚del hunnêterenlierqui sc. conche tôt pour se lever tard. Ondirait { privée. Ainsi on ponrra r&Bler Akheùre-dans les villes. Onrsnit |, ss vange vee 
‘Bourse d. Amsterdam, du a, „Décembre; 
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q”ilerain les rh-mes; an mpindre, brouillarg,. à la moindref que toutes les horloges da Paris mettent reguliërement ane |: 
pluie, a la mvindre neige il met la tête sous l'ailg et s ‘eudort. | heure soûnes : maiwait. Kl dn à 'Obgevvatoire nne montre 


























[se rend justice. LI sait bien qu "il fonctionne,preyisoirement., réglóe sur le weridien, et. Taide d'uné pile et:de fils de ferigquî | sad en: 
PMprpearation , en adendaut mieyx, 5. if sait qu'jleptapspan- | cammuniqueraient avec les, horloges on: les ferait toutes soumer, 4e Ansi Be Ee gen Î ir 
vre pantin däfforme dont on tire ta fieelle pour faire aller ‚un | simaltangment Les. personpes qui yqudraignt avoir l'heure Man dn eed Nn Rn de REL 
_ brasdpjed, mee brax de bi. Uu hqmme appliqué, à, pa trou de exacte „ponergient, faire passer dans leur appartement zn filde | “77° \pito, dito. EE Re L 
larguetie regard ses movenens, les derit sar an moregan, ‚de | fer, ‘comine ok fait passer wëtngan. de ges. On anvait.par le. mê- se Bilar dla Saen eK: 
papier, sans y rien comprendre, et tire ensuite les mê nes ficel” jme système le „carillan,le plus comp! iqné et le plus harmonieus) » BA RN led dan Inde ue PT ber 
‚he et aïasitsitecesvirenn mt pendant deu t cents Henes; jesepr”à | Au lieu de ces heergs,delentes. tn. {intent tenternent, lè bn Ee MTASREN: Rennt. Ie BA epe de, per | B. 
eet an dersier pins sorcier que lewanwes-derind he sens; de Re sie nas. iêtes, ad En Shan Dito. s Oe É je 8 13i ee 1,90 En 
tente eurte pantomrme: - zUt ot vi ks “ie das F be flnide 'e € ectrique, ser vpt agent. dinveroel dans les, saniolen a ne BSariett de Gorhie, ree , Rf At 1483 48 
…Pehorss vin: veg vit lor: enteren lonsermardeliee cemwiensiti: ei: futures. “An lien, de votre. gaz infeet, de, vos lagterses. êteintes Ver ren > FChéntin d/fdr da Rafa Fr OT dri, 
ü vient de se lierer une grande batrille… (änterromnpue par la! par vos, brouillards, ij so Têvera, comen soleiksur vos mot Eee rj ae de fer Hulkiad. ep . EE } 
nit) oertrer bo: sultan:en be paehad: Rayne. wv (inderrompue par le_ {tnmpns, quand autre, soleik, Jen „cpichó. La nyit sera, stpt “OLlig. lope C. 1798 & 18165 5 — 1078 7 
baoeilfard). Er aprôs bit jours d'iatereuption; on apprend par | prinróe dans es ‘villes, dn moins on n'aura plus d! étoiles que Dio hsgär, MS #8 2D FINA 7 — 1077 
te tälegngphe.stes haarden arie tont le one Ei) geeen ta ba | dans les campagnes, et des. Sirs de Inne que là senlement oùits|e Orr Ee oink an Ged Ajveer bes je A 
pesten ern eten OEE sont ainonreux, "dir Fes Fiitëres. Îles hois.: Kgs Mansde. ‚ - vepnotedjdakatis if EN wint « verd: 5 u 
File bien £ tonses ves aff erp mastoinnettes on: appehe dé] “Si jamais Fo'n' vbn, wijt Ei BElod, “ce: KLR hdris parait lij doler ee ote ng PEimprantde.bMOA 5 Bi sleper ia enn 07 
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têlágraphes;pstoe qëev'est le gervernement qui tes feit joner, fla plus” éennkilidne à eta plus rÁpide, bne polirih, 5e niotiv dir. 
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vent pard cespjlwoóesen Angluterre. Le professeur Wheistone, fet Ze ditiget ‘contre IS eontads’de' Pajdiospbrère’ qe “atec Les 






































après sen belles expêriences:sur hie vitesse del’ ebeetricitd', ent} coikans de Vêteërrbeit honne dst’ déjá’s mönté hu rang à sij. Bpasme. » Beferind ers a Kei) 
Hindinerde fuire un vélógraphe leetrique, dent les signuiix Fr- dienx de’ Le Erge; il porte Je Toddte dâns’ Bes riding, den Mrdo: dede Ee 

puieet-90,000 bienes à Ju: seéuades:Ksera inutile, emme’ on: rt on veur 7 CObligations Goll kant ‚5 
von, de vaariraprès une gadebelâchée, En dae in En se Vire B oe ir ege dee Ie EE f „ohja agtallinnee … venne Î, vs 








”Lareréatias d'un s-emsblaiske tölegraphe avait été ess: ries pra 
Watsen et Bischoff eh Angteterre, par Wineler à Leipsiek , 
Leusannies à Paris, Bettancourt à-Madriil. Sommeng avait 
vialle grebléne par In decomposition detl'eni  :àtride du 
mdean! Olveitrigtje ; mais bus-opératians étaiant, (rop camypdi- 
qeëes.; sl Hit j venonver.: Or ne venonvela ces tent natives” 
Tepee mienent où. MOErsted fit In déeonverte de d'action rè- 










Prance’ e'e « insdribt habbrdaied: sf 6 EN ‚| kh O5 

ar siens 4836: Ier; À „Ht ee Ep 
Ruyprunté à Loures 1859. ‚u | at | en. 

Brésik.. . id vijf pn 


Id. id, 1843. paer | 8 

ospeen “, ze GA ed à ter e: A Be Ee, En 
es achats considérubleg jur cofnpie spejsong indigdnes, . 

| rék oûjoárd'her dans {ous fes Ydnlfs-Bór ar qr hat bare et 

Meri.intógrated daréUiifaelten ED hhiif Eed ine gratfde- i 


LEE 1 et t or A elanel es edi: Ë 
dm) BL Wederd & Schouwburg. ij 
dû Vrijdag ‚dea B derembe or (geen in in ' diploma’s of vrijbiljetten 
guagbaar:): Op hóogeordiët GROOT GALA. De voorstelling 
zal bestâaur in : DD MANTELDKOOM s’blijspel in één: ne en: 
ade ane Or ital! Ct : 






















volsiiva prervèe par un coneant êlectriqne sur laiguilloai- | © 7 4, ztanvang,fen half acht WER Ct ike dchtonddede! Bactföf. dee Goram ende sort: sghlenmuc: bte: 
RMP Ue etn te dea maes eef lg De' pilat sen’ ir eproki orden hd Dohderd: ig dens, ehtvrgdag, depüis queln nes jours, et elles ont de nauvean hausse, 
Ainsi, vans as£2 Wie Hile de Volta an point, de départ, Arne | ‘den6 december. 5 > en, de Les cspagaols aussi opt donné lieuà dea pfluiren três-éten.luus, et plt 






perseunes qu'on suppose avair Peen paf courrier des voereiles sr 5, 
Madrid, ontachetd de, fortes vii deypes opde, 5 
Les portugdië Eet urbad Dhr «dl 
‘Caurssle agent : Prèt n garantie ki ee bene A: pd Ee vo: afs te 
Heriiers pks d 5 heures v: UU 9/5 eb,: Sodiéte” de Ì. hairverre h 
Ardoius 23% „ visa etende ade eri eerde 5 
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‚ aignille an: peizst d'aevivoe, ot eritre ves deux points, des fils de 
fer vuadueteurs ; ators, à l'aide d'un courant @lectriqte, vois 
_Awprimeg à Vaignile en monveneut :qai Indique teHe lèttre. 
Vana tnarnez une mamivelle à Paris, je suppase, et vous fetes 
à Wondeank, snr-un éeran, toutes les lettres que vous 
ve Paries:amgen, om parle à:peu près anssi vite re Ver 
Berit. Rien plus, de telégraphe éleetrijgae ponsse la eannplai- 
mee jag à Smprimer lui-même la dépèche qe “it eomensnr 
; saoëldAntggeinereen sCritables caractêres d'imprimerke, Si 
Y os ment tonir a dèpöche seerète, le télEgaaphe reruu vre lj 
pageingpriniëe’ dt Aacteriveloppe qr’ ilfant dechirer paer Jie les 
inst euctinps sperètésa De cette figan, Fon piens ber dep: kr an 
ministre, comme ane lettre e4 nehetbe. ie 
‚ke: 'gêare eonrant êlectriqua dirigé sur une horlngn, dated. 
gerei de dede fare sonner, Aimsi,, veut- -an A vertir so son “interlg- 
uteor gl est à dix or vingt Hees de se rendre à s0ú posië Gi 
de sous prôter altentian , on lire en quelgste sorte le cardon,de 
sonnette ; gergsid ban rêveil-matin carillenne pour appeter le | 
rbp äbit reeevuir les eanrmingdeattoirs; E 8 ets 





4 héire- Royat: Fe peen pai de 


Ov rdeudië. Liedmroemitgpriseptatiap Ar Bhp. Ere 
LA SECONDE eneen DE LA naren: DE: 








Bro etn eon riotn oe” EE 
MOISE, | 


opdra eh'sy:rätie neten : Bn Kie 
TEN EA A RE TO IN i 
On: "com atens cru u SEPT heures, é ddr 














t „Kree 






NAE: > $Cürq ponrdetd’ kit. 

France e “iFraanpour chust PE Be AA 

ze ie 4 Enpraunt. Ardaiy , u 
Ane, dillórce GN 


‘Espakue n Henn AEO otor wd 
et de Passe 7 Tek det SEE 
Naples … «. ‚ Certâficags atzonots | te temele 65 
Pays-Bas: 6 Dette active, B eene de Aj _— 
Te UDLO re sne ed ed d 
: Saey boeg: oer nd 5 are IEN ……  Sajhe ej 
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he volegiiiplikbleetrigne travaille, dejà: Îrès activeer: Sur ‘ Mstalliques , Fop. — Vans; 5 Ne pl hen zld vies dd 
le chemin de fer de Bristol, à nne distance de quarante kitomê- Dettë diffdrde'nacien;n'. > Poawe ee van des r 
„Ties. Tout ledrojppdu chemin; il y a quatre fils d'arehal tencdits tun other se 





apres if Bree 2 hefregt, sans var, ; 
„ee. Un eN EE IE EET TLE 





ET: des, poteaus, Vans pesse3 auprès d'enx, esest bien la diseré- 
tion en personte, Ee ùe saupgouteriez jamais qu'ils sonfecou- 
zerts de massages, qHe.des pacates in vaibles et muettes vontet 
wiennent sans vesar, pergues anssitt gqaelles sont Emises. 

Ee tetésiapiee &eefriheh"ektge pas de grandes depenses, 
B suffit de spnelques piles, de qrelques vadrans et de fils de Ter 
gros comme, une Gealle Avgc- grelpnes. wrillions, on pourrait 










ie he dee dl : Ee 
PÉRIODE t 
Heures. de dépaet du Ehemaia de-fom Hollande N 
En D'Amstendem:à Ea: mage. dk 


GRAND BAL 


GPARRET-MRSQUÊ 


NA DE LE | kj a: Nen î 
Beer ke bal agg WOR di soir. id et | 


benede eeb tee tn seb Bier ve en vn AS | 






ze” 





an if 



















Lp Au- 






















wonerir toate. d Enrape, dan Vaste systòme nervent 4; ri eotn- arte bee: ’ ee En 
k gen Mage nE Jaz Voer- 
„mnnige rait la volant de tous les ponsoirs, comaie les nerfs DAN JaNKG, sir asin 








bomimhigdent ä tous’ ‘Tes suêmbres Ia volontd de Vage. 

La tólégraphe poorra traverser les mers; il suffira.de déposer 
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